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ü Transquestionné. Je suis charretier es 
j’ai été employé bien souvent par M. Geof
frion avant l’election. De Saint-Antoine à 
Verchères il y a quatre lieues. J’ai de
mandé un prix en rapport avec les mau
vais chemins. Le premier voyage à Saint- 
Antoine a été fait par occasion. C’est un 
ami qui m’y a mené. Le jour de la nomi- 

on. j’ai dit à quelques amis que je vo
terais pour M. Lussier. A partir de ce 
moment, j’ai parlé et travaillé pour M. 
Lussier. M. J. Geoffrion ne m’a pas fait 
de questions avant de me payer. Je lui 
donnais pendant le cours de la semaine 
quelques informations. Quand Je suis 
allé à Saint-Antoine c’était pour trouver 
des votants.

L'Exposition des Portails Historiques fils. Ils peuvent être appelés glorieux, 
car ils ont été portés en tête de nos com
patriotes en 1812-14 et peuvent attester 
leur courage et leur valeur sous le feu de 
l’ennemi.

Parmi toutes ces toiles, les unes peintes 
en France, les autres au Canada, comme 
de raison, il s’en trouve de très-peu de 
mérite artistique, mais, voyant que cette 
exposition est “historique "et non “ ar
tistique,” on ne doit pas s’arrêter à y 
rechercher l’art.

Cependant, on y rencontre un bon 
nombre d’excellentes peintures et même 
de fort belles. Entres autres, il y a là sept 
ou huit “ Reynolds,” un Englehart et un 
Rousseau, plusieurs Beaucours, Borezy» 
père, des du Longpré en grand nombre, 
de Hamel, Légaré, Audy, etc. Une 
peinture fine leprésentant Marie-Thérèse 
d’Autriche, faite par M. Berezy, et la 
propriété de M. Pierre Thomas Lévesque, 
attire l’admiration de tous les connais
seurs. 11 en est ainsi du tableau de la 
fondatrice des Sœurs Grises signé par 
Beaucours etc. Un portrait d’un M. Cha- 
boillez est fort remarquable.

Les portraits de MM. du Longpré et 
Légaré, deux de nos artistes,sont exposés. 
Malheureusement ceux de Beaucours et
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L^v„™rd. l'Bvéquê a étéTc'uellli de. boite, couverte, en vitre a été trouvé 
avec joie par les colons et a plain., la croix d u,,e ?f«,nde. commodité et fonctionne 
entre les propriétés de MM. Jos. Parent avec satisfaction, 
et Zépb. Mongrain ; c’est la que s’élèvera Marches
la nouvelle chapelle dont Sa Grandeur , , , , ,

La charge d inspecteur des marchés a été 
abolie, cette anm-e, et la garde des m 
cliés comme la collection des loyers d'é- 

i prêtre par taux ont été transferees au département 
ediatement de la Police. Ce nouvel arrangement a 

donné satisfaction et diminué considéra
blement les dépenses.

CâRTES PR0FESS10NELLES

Macdougall, Maedougall & Belcourt
DEPECi

Nous ne saurions trop remercier la so
ciété nuraijunatique et archéologique de 
nous avoir préparé un spectacle aussi in
téressant que celui qu’elle vient de placer 
sous nos yeux. Dire la peine, les efforts, 
les démarches qu’il a fallu faire pour en 
arriver à un tel résultat, paraîtrait in
croyable à la plupart de nos lecteurs. 
Aussi, impossible de ne pas la féliciter 
cordialement sur le grand succès, succès 
inattendu, qu’elle a atteint.

Ce que nous allons en dire pourra don
ner au lecteur un léger aperçu de ce que 
l'antiquaire, l’amateur, l’homme d'étude 
pourront y voir.

En entrant dans cette vaste salle de la 
société d’Histoire Naturelle, le regard est 
frappé par la quadruple rangée de ta
bleaux qui tapissent ses murs dans toute 
leur longueur. Au fund, apparait cette 
belle copie, faite par Hamel, de la plan
tation de la Croix par Jacques-Car tier 
sur les bords de la petite rivière Lairet.

AVOCATS, PROCUREURS, ETC.,
Ontario et Quebec

SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa 
Hon. W. Mac doug

nali

r le cadavre 
vendredi < 
suit : “ Mi 
base du ce

all, N 
M. Ma

. A. BelcouBT. LL.M.
CDOVGALL.

O’Cara * Remon tienverra les plans tout prochainenn 
que l'on puisse commencer a bâtir.

On peut juger de la générosité de ces co 
Ions et de leur désir d’avoir 
le fait que M. •an-nt a 
fait don de 12 arpents de 
cie et M. Mongrain. de 
pour l’entretien du futur curé.

M. le chanoine Rheault a fait deux bap
têmes dans la nouvelle mission. Ce sera 
pour lui un heureux souvenir de ce voyage.

Monseigneur des Trois Rivieres vient 
également d'envoyer les plans pour l'érec
tion d’une autre nouvelle chapelle à la 
mission de Suint-Joseph de la Mekinac.

Un verra donc bientôt s'élever, d 
régions éloignées, deux cloclieissui 

croix. Ce sera 
s un conso'a
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Bloc Hay. rue Sparke. Ottawa. Ont.
PRES DE L'HOTEL RUSSELL

Martin O’Gara. C. R.

QUEBEC,
salut seraF. X. Monoeon, cultivateur, de Sainte- 

Thèodosie. Je ne connais pas très bien 
M. Langlois, de Vert-hères. Il est 
avec mou fils quelques jours avant la 
lion. J'ai voté le plus souvent pour les 
didats conservateurs. Mon fils m’ay 

arlé de l'élection, je lui ai dit carrém 
que je voletais pour M. Lussier. M. Lan
glois m'a remis dix piastres, une couple de 
jours avant la v

11 terre en su peril 
quatre arpents, y

Quebec, 
accepte la 
glaise ici.
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PCSProtection par la Police
Si vous m’honorez de nouveau de votre 

confiance, je favoriserai la construct ion 
d'une nouvelle cour et station de police 
près de l’hôtel de ville, il a été constaté 

ue lu station de police actuelle est impro- 
au point de vue sanitaire et pour au- 
raisons. Le loyer que l’on paie pour 

tel couvrira piesque l'interét 
une nouvelle construction, 

ue de 1 extension probable des limi
tes «te la cite, je suis favorable à l’adoption 
du système de police en pal rouille. Accom
pagne par plusieurs echevins. j'ai visité la 
cite de Hamilton, il v a quelques mois, et 
j'ai examiné le système en vogue dans 
cette cité. M’étant mis au courant de tous 
les détails, j'ai acquis la confiance que ce 

fonctionnera avec avantage dans

y 1
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Pascal Hebert, cultivateur, de Verchè- 

res. J’ai voté a la dernière élection provin
ciale du mois d octobre. Je connais M. 
Langlois, hotelier, de Vercheres. Il est venu 
chez moi le jour de la votation, il m’a dit 
de me rendre chez lui, le jour même. Là il 
m’a donne dix piastres. Je m'étais toujo 
declare pour M. Lussier. M. Langlois ne 
me devait pas d’argent, mais n'étant pas 
riche, j'accepte toujours. J'ai revu cet 
argent, je suis allé voter et je suis revenu 
chez moi immédiatement.

Zïré
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sur le coût d"ir tous ces b 
encouragement en 

qu’un gage assure de pros- -SBlit-
Ion HAvocat*. Sol II ci leur-, Molaire*, etc.

même temps Ile' I oour la Cour Suprême, le Parlement, 
les Depaitements Publics, etc.
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•‘Le troisième jour de may jour etfestu 
*< de Saiucte Croix, pour la solennité et 
“ feate, le capitaine bat planter une belle 
“ croix de la hauteur d’environ trente- 
“ cinq pieds de longueur, sous le croizil- 
“ Ion de laquelle il y avait un écusson en 
“ bosse des armes de France : et sur 
“ icelui estoit écrit en lettres antiques :
“ Franciscus primus, De.i Gratia Franco- 
“ rum Hex, Régnât. Et celui jour envi- 
“ ton midi, vinrent plusieurs gens de 
“ Staduconé, tant hommes, femmes,
“ qu'enfans qui nous dirent que leur sei- 
“ gneur Duiinaeuna, Taiguragny, Doma- 
“ yaya, et autres qui estoient en sa com- 
“ pagnie, venuient : de quuy fumes 
“ joyeux, espéraus nous en saisir," etc. 
etc, etc. (Extrait du 2e voyage de Jac
ques Cartier.)

On ne pouvait donner, comme fonds de 
tableau, rien de plus approprié, il nous 
semble, que cette belle toile qui nous met 
sous les yeux une page si émouvante de 
l’histoire de notre pays, qui remonte à 
plus de trois siècles et demi (1535). C'est 
la découverte du Canada, sa prise de pos
session, par la Croix, au nom de Fran
çois 1er, pour la^ nation tille aînée de 
l’Eglise.

Au-dessous, est la vieille ruine à la
quelle les antiquaires canadiens tiennent 
si religieusement et avec raison, car elle 
est le souvenir le plus tangible de 1 âge gie canadiennes, de cette exposition uni- 
héroïque du Canada qui leur reste. Le que, il faut aller voir non seulement une 
Fort de Chambly, conservé par les efforts fois mais plusieurs fois, 
de M. Dion, est habilement représenté ----------------

Quebec,Bq
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CX2John Hour Anfield, commerçant, de Ver- 
chères. Je ne me suis pas occupé de cette 
élection. Je n’ai qu’un cheval et une voitu
re. ils ont passé la journée chez nous. On 
ne m'a pas fait de promesses. J'ai voté à 
cette élection. Je ne suis pas aile chez 
M. Langlois le jour de la votation, je n’ai 
pas pris do boisson. Je n’en prends jamais.

F. X. Privé, fondeur, de Vercheres. J’ai 
voté, mais je n’ai pas travaillé à cette 
élection ni le jour de la votation, ni axant 
ce jour. Je suis aile chez M. Langlois plu
sieurs lois le jour de la votation. Il n’était 
pas convenu de se rendre à cet hôtel le soir. 
Je n’ai vu personne boire là, pendant la 
journée de la votation.

Ferdinand Vezina, manufacturier, de 
Vercheres. J’ai travaillé en faveur de M. 
Lussier à cette election. Je n’ai pas eu d’ar
gent et on ne m’en avait pas promis. Je 
n’ai pas engagé de voitures. Dans le cours 
de l election j'ai parlé simplement en fa
veur de M. Lussier. J’ai parlé à 
sans lui faire

engager

système
Ottawa. yPOUR 1888 J. B. FISHERAnnexion

Un comité ayant été nommé pour < 
l'opportunité d’annexer a la vil

en même temps 
Ile dlst ribution de 

rapport est maintenant de- 
il pour discussion et adop-

Iteglenients
conseil, la codification 
la cite a été entreprise 

ant ; tout contribua 
de la société 

pense faite en rapport 
: d’une si grande utilité.

Parcs et ponts
orable à l’établi 

ns les parties Est et 
l'autoiite de “ l’Act

0Aide-Crequy, ne nous sont pas parvenus, 
non plus que celui de M. Berezy, père.

Beaucours est le premier artiste cana
dien qui soit passé eu Europe pour y étu
dier son art et il y réussit parfaitement. 
Jean Antoine Aide-Crequy était un prêtre 
qui mourut en 1780, nous laissant plu
sieurs œuvres de norite.

Deux petits gobelets d’argent,aux armes 
de Montcalm, exposés par la famille de 
Saint-Ours, frappent l'attention du visi
teur. Ces doux pièces archéologiques 
ont été trouvées sur les bords du Richelieu 
chez des cultivateurs qui les possédaient, 
depuis un temps pour eux immémorial. 
Tout à côté se trouve l’epée que portait 
M. de Saint Ours lorsqu’il fut présenté, 
avec son ami de Lanaudière, au grand 
Frédéric, roi de Prusse ; le pourpoint en 
soie du marquis de Lotbinière le gilet do 
noces richement galonné en argent du 
colonel Pierre Guy, etc.

Que de belles choses nous avons encore 
sous les yeux, choses qui parlent au cœur, 
aux sentiments, mais il faut terminer ici,
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Agent pour )n Cour Simn me. le Parlement et 
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Joseph V
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McVeity & Henderson eMesdames et Messieurs,
Il existe dans Ottawa comme dans d'au

tres grandes villes de la Confédération.une 
coutume respectée par le temps d'accorder 
au premier magistrat de la cité un seco:. 
terme d’otlice.

Dans la courte période d'une an: 
n’est presque pas possible d’accompli 
tant qu’on le voudrait, .le viens donc 
demander un renouvellement de la con
fiance que vous m'avez si généreusement 
accordée en janvier.

L’année dont la lin approche rapidement 
a été remplie d’évenements très importants 
et a vu s'opérer de grands et rapides déve
loppements dans le progrès et la prospérité 
de notre ville.

La célébration cette année du jubilé de 
la reine dont les fêtes ont duré deux jours 
à Ottawa, a eu un grand succès ; ces fêtes 
ont été une occasion de grandes réjouissan
ces non seulement pour les citoyens d’Ot- 
tav%a, mais aussi pour les habitants des 
districts circon voisins.

Exposition permanente

L’exposition provinciale qui s’est tenue 
ici cette année, a eu, en definitive un ré- 

Joseph Daiole, Belœil. - J'ai travaillé aullat satisfaisant pour tous et a contri- 
bien peu à cette élection. Quelques elec- bue a diriger 1 attention de nos rmici- 
Leu ru «arm r venues nasser la soirée ce n’était toyens, en faveur de la fondation (lune 
nas des assemblées mais on parlait natu- exposition industrielle permanente a Ot rene^t dJ " e&ionIl «fS-eiblï que taira. Une grande partie de l'ouvrage pre- 
nous ayiotis pris de la boisson, mais mon liminaire a déjà ele eut repris et dvs sous- 
fils n’est pas allé chercher de la boisson au criptions pour un montant de plus de 
nom de Callixte Préfontaine. Ce qui a été $hUU,(XX), sont déjà assurées, bûchez moi. je le fournissais moi-même. Si je suis de nouveau honore de votre 
Il n’y avait pas de convocations. Je n’étais confiance, je ferai dans I avenu comme j ai 
pas àverti que les gens se rendraient chez fait dans le passe, c’est a dire que je don- 
mni le ne me rannelle oas avoir vu M. lierai tout le concours possible pour favo- 
Nap. Trudeau. J’ai rencontré M. Eugène riser et faire réussir un projet si louable. 
Mignaultune fois et j’ai du lui parler de le- .. o
lection,mais je n’ai paschérehe à le cabaler. Améliorations
J’ai vu M. Paul Lussier chez moi, le jour 
de l’assemblée à Belœil. M. Desrosiers a 
payé lui même son cocher, M. Trudeau, 
lorsqu’il s'est fait conduire a Saint Marc.

M. Desrosiers est, revenu à Belœil le soir 
même. On ne m’a rien donné et je n’ai rien
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des réglements de 
et se poursuit maim 

is intér 
la dé
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STEWART, CHRYSLER & GODFREYssement de 
Ouest de la 
e des parcs

d’Ontario,” et cela à une date prochaine, 
alors que l’on peut acheter le terrain à l’ar
pent et non pas au pied. Je suis fortement 
en faveur d'un pont interprovincial sur la 
rivière Ottawa, et d’une gare centrale de 
chemins de fer pour tous les chemins de 
fer actuels et projetés. Le projet est d’une 
très grande importance et devrait être ap
puyé d’une manière tangible par le go 
m-ment fédéral comme par les gouverne- 

d’Ontario et de Québec. Je ferai 
plus grands efforts dans ce sens, si je

Pont do la rue Somerset

Je suis far 
s It Quebec 

la vice am 
t aires dei 
“ C. XV. Jt 
Les remot 
né la barq 
Louise, ai 
Henri IX’. 
et le “ C.

issier. u ai parlé à mon frère 
de promesses. Je n’ai fait 

menace à mes employes 
à voter pour M. Lussier.

fui AVOCATS, SOLLICITEURS 
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Chambres Union, fi rue Mtlcalfe, Ottawa, Ont.Adolphe Chaonon, cultivateur, de Ver
cheres. Je demeurais a Vercheres lors de 
cette élection et j’ai voté. M. J. Geoffrion 
n'est pas venu me voir lors de cette élec
tion je n’ai pas reçu d’argent et 
m’a pas fait de promesses. Je u’ai pas vu 
M. Langlois et ou n’a rien donne a ma

Ermenéüilde Danserea 
de Vercheres.— J’étais elec 
travaillé, ni cabale, je 
chez M. Langlois, je n'ai pas 

vier Quintal lors de cette

McLeod Ste F. H. ChryslerTh1 > ^Godfrey
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Bradley * Snow AJ an En conséquence des développements ra

pides de la partie sud des quartiers Wel
lington et Saint-Georges, l'action du con
seil a été attirée sur lu nécessité d’un pont 
sur le canal Rideau, faisant suite à la rue 
Somerset. Sifle suis de nouveau olacé di 
la chaise civique, je ferai tous rue 

gouvernement fédéral { 
it construit à une da

pour aujourd’hui. Afin de se convaincre 
de l’importance et de la grande utilité, au 
point de vue de l’histoire et de l’archéolo-

5AVOCATS. SOLLICITEURS pou» i.a COUR 
SUPREME, NOTAIRES. Etc.

I R. A. Bradley.
9 %6 tigA. T. Snow.

IM £KArgent à prêter à ti avec privilège de rem
bourser en aucun temps.

s efforts"du ritour que 
te rappro-ce pout so

Institutions <le charité et d’édu
cation

terme d’office, je me suis 
efforcé de promouvoir les in- 

des institutions de charité et d’édu- 
i nam te la cité, et que je sois élu ou non, 
^institutions trouveront toujours en 

ble ami et défenseur.

Clubs athlétiques
Les diverses associations athlétiques de 

la cite ont eu et continueront à avoir ma 
coopération cordiale

Département sanitaire
Dans le cours de cette année, le départe- 

shnitHire de la cité a été mis sur un 
;ur pied par la nomination d’un ins

pecteur sanitaire pratiqueront les devoirs 
spéciaux sont de surveiller les ouvrages de 

Département <lu feu et de plombier et les egoûu de» édiliçea pu-
1 biles et demeures privées et de faire res

l’éclairage pveter aussi les reglements sanitaires
, dans les environs, dans un but de sûreté

En prenant possession de ma charge en publique, 
rapport avec le comité du leu et de fcelui H j-ai \ Montréal pendant l’été et j'ai 
rage, j’ai continue les négociations déjà examiné les incinérateurs en operation. Si 
commencées avec le ministre des travaux jp suis t,|u je favoriserai l’établi 
publics pour la construction et le,,uipe d-un j„cineniteur dans lequel toute ma
nient d’u-ne station centrale pour le feu, yt tjere offensive et dangereuse pourra être
j’ai obtenu en consequence un don de $ln,- (jt.lr 
UUO, de la part du gouvernement. Des pians j(. 
oiit été pris et le c -ntrat accorde. A latin ls 
de celte année l edifice sera termine, com- miMlt 
plctciiient équipe et amenage, accordant 
ainsi une plus grande protection aux pro- 
privies de valeur situées dans la partie 
centrale de la cite.

Rendant l'eté, je

B S HDocteur NOLIN S o
—par notre artiste Sandham. Là, à droite 

et à gauche, sont également suspendues 
deux fort belles peintures : le “ héros de 
la fin" et celui “ du commencement," 
tels qu’ils ont été désignés par un écri
vain. Montcalm et XVolfe, en effet, re
présentent les deux grands jalons de la se" 
conde époque de notre histoire. C’est M. 
l’abbé Verreau, notre distingué collec
tionneur, qui les a prêtés avec encore 
beaucoup d’autres portraits rares, curieux 
et intéressants.

CONTESTATION DE VERCHERES CHIRURGIEN DENTISTE
Coin des rues Sussex et Rideau
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Heures do Bureau : - - De 9 a.m. à 5 p.m.
3 flZéliorations faites pendant, 

des Travaux ont été 
En

M ■ Ma
Geof-

Toutes les am 
l’anin*e par le bureau 
d’un caractère durabl Dr J. À. FISSIAULT 5et’ai™
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la nomenclature CHIRURGIEN DENTISTE
25 rue Sparks, vis-à-vis le Russell EhMilles.

....... S.fil
........ 0-41

■es. 1.87 
s 3

pouces...................................  ---H
Trottoir transversal de 8pieds....... 0.37
404 pieds linéaires de pavage eu gra- 

Chaudièi

emins macadamisés.......
graviers ...........

éli Che
Chem
Nouvelles rues ouvertes et nivelé 
Trottoir transversal de six pied

Extraction «les dents à l'aide du gaz. 
Heures île bureau, de 9 à 5 heures._et mon appui.M. Pierre Leclerc, journalier de Ver

cheres.—J'ai voté comme d’habitude. A 
quat re heures je suis allé en ma voiture 
avec un de mes amis, M. Ubicoine, j ai 
mené deux électeurs de mon propre gre, je 
les ai laisses au poil, je n'ai rien reçu, et on 
ne m’a rien promis.

neurais

-rnard avant 
e l’ai jamaisJeu

CHS. DESJARDINSvers le mois de 
Marie ville, eu 

. Il est 
u, à Bé
erai

r P

HLaval, le grand évêque du Canada dans 
le passé, le fondateur du séminaire de 
Québec, devait nécessairement avoir sa 
place ici et il l’a, ainsi que la longue suite

= eut 
inville

Agent d’Ashuranc : et Courtier

Hotel Russell, No 26 rue Sparks
---- OTTAWA-----

Représente la CITIZEN, départements du 
Feu. la Vie e des Accidents; aussi .igent 

lusieurs Compagnies Anglaises 
de premiere classe.

Capitaux réunis : - - - 810,000,000

especei 
mandé

en granit...........
mt aux 

Sept traverses -approuverais au 
minme conserva 
liions amis inti- 
parti liberal ne 

ira lui s’il ne le 
ilidat ; qu’il avait 
pour le parti et 
dépenses, s'il se 
t qu’il était juste 
payees. J ajoutai 
irriveràlui faire 
tre positivemen 
. Bernard que

ne Beauregard,commis, 
-Je n'ai fias vote car je dei 

Etats-Unis.
La Cour s'ajourne au 20.

Antoi: 
chères. — 
alors aux -Surs sur le siège de Quebec. 

Voici Mgr Bourget, au moment où il suc
cédait à Mgr Lartigue, en 1840 ; M. Pain- 
chaud,fondateur du collège de Sainte-Anne 
de la Pocatière ; M. Leprohon, pendant 
35 ans supérieur du collège de Nicolet ; le 
R. P. Martin, savant archéologue et écri
vain recherché, fondateur du collège 
Sainte-Marie de cette ville ; M. Mignault, 
fondateur du collège de Chambly ; M. 
Rocque, pendant si longtemps directeur 
du collège de Montréal, l’idole de ses 
élèves ; les Peres Jugues, Charlevoix, La- 
fitteau si connu : Gasot, le dernier des 
Jésuites, comme il était appelé autrefois ; 
le grand-vicaire Desjardins, cette victime 
de la révolution française ; M. Chaboillez, 
renomme pour ses écrits avec M. Bédard ; 
M. Faquin, curé de Saint-EuStacho, l’au
teur du “Journal des événements de

m opour p

t O

H S I
chsnd de Boyaux à incendies et toutes 
•s do marchand isos en caoutchouc, t om
es reçoivent une attention immédiate.
M De-jardin* donne une atlentlon 

tonie •»!»< ciale aux nllalre- d"a**urnnce.

Les détectives de Montréal ssament

H V
suis en faveur d'adopter dans les dis- 

Ies plus peuplés le système d'enleve- 
des bourbiers de cour. Le coût de 

voitures à cet effet ne serait pas excessif, 
tandis que le bienfait qu’en tirerait la 

publique seiail incalculable.
uct Ion de nouveaux égouts a 
une manière satisfaisante cette 

un parfait système d’égouts est 
vmidouie le fondement d'une bonne

Aux l'einlres et an Public en Général
au sujet de la santé publique.J ai consulte 
l’officier de sauté et les premiers médecins 
de la cité et je suis convaincu que l’état 
sanitaire de la cite reviendra prochaine
ment a son état normal.

Séances du Conseil

Quiêbei 
sa demie 
l’abbé La 
de la Bea 
supérleui 
il a dit qi 
argile da 
Dunbar, 
qu’il

Aï
H ^ °

Il est difficile d'empêcher les langues de 
s’agiter au sujet de l'allaire des detec-

Certaines personnes douées de plus d’i- 
maginatio» que de réflexio 
vees a soupçonner les i 
d'etre melees a la cause

Le nom du détective Laoointe ayant été 
nce il n'en a pas fallu moins pour suu 
qu’il était compromis danr le vol qui 
commis chez M. Napoléon Lefebvre, 
décembre 1884.

parlé de ce 
tant absolum

steet peut le. sans condition,
•oisaxoi même chose à M.
ide Bern lui ai jamais dit

que si son pi retirer de la lut
te, on pourra mibourser toutes
ses dépenses II n’a jamais ele question 
entre moi et lui de l acheter. J'ai dit que 
cette contestation pouvait être réglée pour 
$2ÜU0 et je crois, que de fait, elle est réglée 
pour ce montant. Je suis aile un soir chez 
M. Daigle durant l’election. Je ne me rap 
pelle pas qu’il y eut de la boisson. Je crois 
que MM. P. A. Judoin, F. X. Malo, René 
Alexandre Daigle, et Calixte Prêt 
y étaient. Je jure que je n’ai jamai 
durant I élection de le taire resigner.

Pendant que M. Madoie reexamine le 
u, le juge lait observer que jamais 
Ration sous l'acte electoral n’a tant 

menacé de s'éterniser, surtout quand il y a 
au dossier un admission de corruption par 
les agents.

paye

ent
LAURENT DUHAMEL tiV ETAL D - MARCHE BY.

Assortiment <-o plei dew mcillei 
du m oche d’Ottawa. Engro 
ton, p >rc, saucisses, etc. ( o 
.VI. uiilmmel se fera un devoir 
pratiques qui voudront bien 1 
bienveillant pationace

Oen sont arri- 
plus honnête» gens 
; de Fahey, Naeglé

iset en détail : mou
lin me par le passé, 

de enti-fai e les 
"honorer d» leur 
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progressed 
année et

conjointement 
comité du feu ei de 
l honorable n

obtenir 
pour le quur 
is heureux de 

iques ont 
et la rue

seront en consequence en 
- nation avant la fin de ce mois. Ces 

ipes, avec huit autres mises par le gou
vernement sur la rue Wellington feront 
un total de 232 lumières dans lu cite. 
Quelques autres lampes devenues notes 
saires seront ajoutées prochainement aux 
dillervnts quartiers, ce qui une fois coin 
pieté nous donnera l’orgueillei 
tion d être la cité la mieux éclairé 
confédei

suis allé

ministre 
de lui

lumières electr 
la rue Ottawa 
lion que la cite ajo 

es a cette rue. Six l ui Sfe'n
M. Lapointe, 

être iniweii doute

des bijoutiers, 
pendant la nuit du vol, c 
malade, dans un état très précaire même, 

uite de la terrible blessure qu’il avait 
bre, dans sa lutte 

i tut tué par

Qüeeeî 
est arriv.

Londo 
parti d’ic

Québe 
typhoïde 
dans les

lection d 
main. ( 
tantes a 
nellier e

dire que q 
été accordées pour n 
Mac Kay, a la coud il 
r .il deux lumiei 
additionnelles

dont l’honnètete ne peut 
un seul instant, n’a- 

ips de s’occuper beau en up 
des voleurs ou des voles, 

ar il était couche,

Tapisseilas, Peintures, Huiles, E:c
Je pose les grande* vitre* de chassie 

(Plate Glaeel
ontuine

reçue le 1U no 
le laineux Fauteux, qui 
gle quelques minutes plus

Sa maladie a été très longue, comme on 
le suit, puisqu’il n’a pu reprendre son ser
vice qu'au mois de mars.

11 parait que le cinquième individu qui 
a paru dans le vol de la gare Bonaveuture, 
d’après le témoignage de Maxwell, serait 
un cocher, nomme Conroy ou Conwa 

Le role de cet individu se se serait oon 
à transporter les voleurs et leurs outils.

Il parait que les prisonniers ont soif, ear 
amis ou parents cherchent à leur faire pas
ser en prison des boissons alcooliques.

Vendredi et samedi, M. Fayette a inter
cepté plusieurs bouteilles au passage.

Dorénavant ils vont être fouillés tous 
les jours à leur reutree eu prison.

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDESaint - Eustache ” ; MM. Normand du 
Faradon, Montgolfier, Roux, trois entre 
autres des distingués supérieurs de la 
maison de Saint-Sulpice de Montréal : le 
premier, protecteur des Dames Grises ; le 
second, frère des célèbres Montgolfier, les 
inventeurs de l’aérostat, qui devait être 
évêque au lieu do Mgr Briand ; le troi
sième, théologien profond, prédicateur 
élevé, diplomate habile, qui sut si bien 
conduire les affaires de sa communauté 
dans un moment des plus critiques pour 
ses biens, etc., etc.

La sœur Marguerite Bourgeoys, prise, 
apiès sa mort, par Pierre Leber, est là, et 
aussi le beau portrait de la Révérende 
Mère d’Youville. Ces deux communautés 
ont généreusement mis un grand nombre 
de leur» plus précieuses reliques histori
ques à la disposition de la société, et 
l’évêché de Montréal en a fait autant. 
Nous en parlerons dans une autre visite.

Là haut dans la galerie nous voyons 
les traits si énergiques et en même temps 
empreints de tant de douceur de notre 
“ Héros " moderne, le vaillant de Sala- 
berry, et, pas bien loin de lui, audessous, 
un de ses officiers qu’il affectionnait le 
plus dans son célèbre corps des “ volti
geurs ", à raison de sa bravoure, de son 
entrain, le lieutenant-colonel Globensky. 
L’archéologue canadien par excellence, 
l’auteur de la sabredache, se voit aussi en 
costume des Voltigeurs. Une pièce uni
que en elle-même frappe l’œil, en en
trant. C’est un placard du temps offrant 
une prime à ceux de nos compatriotes qui 
voudraient entrer dans les rangs de 
ce célèbre régiment. Pendant que 
nous y sommes nous signalerons les 
deux drapeaux que l’on voit au milieu 
de la ealle et qui sont la propriété actuel
lement de l’honorable président du Con
seil Législatif, qui en a hérité de son père. 
Cee deux glorieux trophées ont été présen
tée au second bataillon de la “ milice 
d'Blite et incorporé ” par la princi 
Charlotte, plue tard Reine des Belges, 
commandé alors par le major Boucher de 
LaBruyere qui les a transmis à son petit-

iW J’ai assisté n toutes les séances réguliè
res du c nsvil à l’except ion de deux.et mon 
absence dans ces occasions 
ment inévitable. J’ai as-ff 
seances spéciales du couse 
un grand nombre.

«e I, »,
iTt at satisfaisant' i cnnsavu; beaucoup de mon 
Hlatsatisfaisant. n|0M atteillio„ a soulager les

plus pauvres, 
i.e jour de la

année je sens 
utile, si vous 

i’ai confiance
vous pouvez alors compter sur moi que 
dans chaque occasion qui se présentera je 
m'efforcerai de maintenir l'honneur et ... 
dignité d’un® cité importante comme la 
métropole du Canada.

Espérant obtenir l’appui cordial 
tes les clas:

.et i 
m pl JOHN SHEPHERDétait complète- 

ste a toutes les 
;il dont il y a eu

le plus rude que 
lusieurs années ; 
uis venu a mon 
>tel de ville, et 

temps et de 
besoins des

j’espère poti- 
s vues d’une

ise satisfac- 20,7, Rue Rideau. < >ttawa

W. E. BROWNde laJoseph Bourdon, cultivateur, u. 
Pomte aux Trembles. J'ai conduit une 
fois M. Lussier a Sainte Julie, avec M. 
Fr. Choquette el M. Bousquet.de Vareimes. 
Nous sommes entres dans un hotel. J'ai 
paye la traite, a la demande de M. Lussier. 
11 ne m’a pas rembourse. Il m a payé mon 
compte, qui était de $2.50. J’ai demande 
$2.50 pour ce voyage la. parce que je 
lais être rembourse de la traite que j’avais 
payée. La nuit apres la votation, vers trois 
heures, M. Lussier a fait porter de la 
boisson chez moi ou une cinquantain 
d’elecLeurs sont venus boire une cou 
d’heures. M. Lussier, le defendeur ét 
C’était entendu d’avance, qu’on se rej 
rait ainsi, au cas de victoire de M. Lus
sier. Lors du voyage à Sainte Julie, M. 
Choquette avait payé la traite en partant.

Je'suis nu 
le ministre > 
pour faire éclairer les 
du ba-sin, à 1 électricité, 
je l’espeie, auront un resu

aintenant en 
des chemins d

acrnpolj 

Hce

MANUFACTURIER et MARCHAND

CHAUSSURES EN GROS !Evaluai ion
t int

M. le

on espèi 
leurs dt

nomination 
ire connaître mes 
s élaborée, 

périeiice acquise pendant cette 
que je puis vous êt 
m'accordez un seco

que vous me l'accorderez ;

A transporté son établissement nu

No 61. RUE RIDEAU
19 11 87-88 (Porto voisine de M. Wall, épicier.)

suis heureux de pouvoir déclarer que 
luation et la population de la cité ont. 

augmenté. L’évaluation totale pour 1888 
est de $14,337,81.*). L augmentation totale 
sur 1887 est de $1.651.440. La population 
pour les années dernières est comme suit :

1887 
35,500

rieJe

le're un peu 
nd ternie. i Es4$

Isidore Despatie
PLATRIER

141—RUE KING—141

et i

j sbÎjouT-

àPROVINCE DE QUÉBEC 18S61885 fe
chine s’ 

•jet i

34,75332,817
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1 03

i r nt des plus 
it nous don- 

le fait-suivant 
liant 1- s

construction

Les preuves de prospérité soi 
réjouissantes, mais ne sauraivii 
nvr plus de satisfaction que i 
parfaitement établi : que du 
années ci-dessus mentionnées 
000,000 ont etc placées dans la 
de maisons dans Ottawa.

projt
queduc, 
né par 1 
Le cons 
site pre

grande 
se pour 

Avis 
vernem 
et de fa

TROIS-RI VIER ES—Monseigneur des 
Trois-Rivières a fait les ordinations sui
vantes dans la chapelle du séminaire de 
cette ville :

F. X. Choquette, avocat de Montréal, 
je me suis occupé de l'élection. Je suis allé 
un peu partout, excepte à Belœil. J ai voté 
au poil No 2 de Vercheres. Je suis ensuite 
revenu à Montréal pour voter. J’étais à 
l’assemhlee de. Sainte Julie : c’était une 

iblée detr deux partis. Nous avons 
pris un coup chez M. Trudeau. Avant de 
boire, j'ai exigé que M. Bernard but lui- 
même. J'en avais besoin. Je n’ai pas vu 
boire d’autres électeurs et j’ 
que tout le temps. Apres ri 
payé à M. Trudeau les frais

rencontre 
Eusèbe S

23 11 87-87OTTAWA
'sa Je suis,il HOTEL INTERNATIONALVotre obéissant serviteur,

McLEOD STEWART.
OttawaTonsuré—M. Gaudiose Laquerre.

Ordres-mineurs—MM. Al. Dubois, de 
l’archldiocèse de Saint-Boniface, W. Per
ron, Ad. Landry, E. Panneton, Jos Lize, 
Arthur Dusablon. du diocèse des Trois-

Sous diaconat et diaconat—MM. Jos. 
, Jos. Garceau, Chs Beaudet, Orner 

Ferron e*. A Clément, de re diocèse,
Prêtrise—M. Ferdinand Allard.

12 et 14 rue Gbokgk -

ZPrix de la pension pour les voyageurs, $1.00 
par jour. Table d'hôie. $3 pa - semaine. Excel 
lent menu : Beefsteak, tranches de mouton, 
huîtres en tous nenres. venaison durant lasai- 

n. a ordre et saus le plus court avis, 
in trouve constamineni a la buvette le meil- 
r choix de vins, liqueurs ei cigares importés 

roctement. On sollicite une visite.

Departement (les finances
at financier annuel ne sera 

pas prêt avant le 15 janvier prochain, je ne 
suis pas prêt a dire quelle sera la position 
financière exacte, mais les contribuables 
auront la satisfaction d’apprendre que I ar
gent a été judiciairement employe à des 
travaux d'un caractère durable, et, à des 
améliorations permanentes d’une grande

S
Comme l’ét

ai été la 
assembl
de rassemblée, 

traité personne durant l’election. 
nière à influencer les votes. J'ai 

îvent durant l'élection M. 
ria. Je lui ai demandé s’il 
lier chercher deux électeurs 

la Pointe aux Trembles. J'ignore si M. 
Drolet, avocat, a fourni de l’argent 

l’élection. Je n’ai pas été remboursé 
épenaesque j’ai faites dans cette elec- 
Je ne demande jamais de rembourse- 

ur ce que je fais durant les élec-

Sdlr S3J. Vf. LANCTOT.
Propriétaire.19 11 87-?l

SAINT. J AN VIER—Dimanche dernier, 
fete de famille à Saint-Janvier. M. J. U. 
Forget, ordonné la veille à Ottaw 
brait sa première messe. Les citoye 
Saint Janvier avaient tenu à leter un 
enfant de la paroisse. La foule nombreuse 
qui remplissait l’église témoignait du res
pect et ae la haute estime que^l'on j-prou-

sacrîflce. ayant comme 
M. les abbés A.

ulait bien a PourgarnirlesMaisons MAISON SA1NT-GE0HGE avocat

a tué s, 
filles el

da hAqueducG. A. L102 et 104 rue Rideau

ment po

Notre système d’aqueduc a été gra 
ment étendu dans le cours de l’annee.l 
posé neuf milles en longueur de tuyaux 
principauxet trois mil les de services.et I on 
a ajouté quarante neuf borne fontaines.

Ces extension* augmenteront le revenu 
annuel pour 18<7. de près de $3,000. 1a» re
venu total pour 1887 perçu jusqu a present 
s’élève a $109,486.

L’agrandissement du chateau <1 eau a He 
commencé et sera complète l’annee pro
chaine. ,

Conjointement avec le president et 1 m 
génieur de l'aqueduc je suis entré en ne 
gocialions satisfaisantes avec le ministre 
de l’Agriculture pour l'extension de l’aqi 
due jusuu’à la ferme expérimentale, 
négociations ont été ratifiées par le con 
seil, et le service de l’eau-est maintenant

■ HARRIS & CAMPBELL
annuelle probable outre le revenu inciden
te! provenant des consommateurs sur la

On a Vins. Liqueur*, Knu-de-Vle et Cigare impor
tés de premier choix.

Jugez par vous-même en venant neua faire
Nous venons de recevoir un 

assortiment de
, pour le nouveau 
célébra le saint 

diacre et sous diacre, M 
VBillancourt et A. Godin, du college de 
Sainte-Tlierese. Le curé de la paroisse. M. 
l’abbé J. B. Bourassa, l’assistait a l’autel.

Le sermon de circonstance fut prono 
par son Irère, M. l’abbe Forget, d\i college

Plusieurs citoyens de Sainte Thérèse, 
étaient accourus a la fête, pour donner par 
là un témoignage d’estime au père de M. 
J. U. Forget, qui habite cette paroisse. 
Après la ceremonie, eût lieu le banquet 
chez le frère du nouveau prêtre. De ma
gnifiques cadeaux furent présentés à ce 
dernier, entre autres un cadre splendide 
renfermant les portraits de tous les mem
bres de la famille ; la décoration de ce petit 
chef d’oeuvre est dû au talent de M. J. H. 
Paradis, jeune artiste de Saint-Jean. M. 
Forget a fait ses etudes au séminaire de 
Sainte Thérèse. Il appartient maintenant 
à l arcbidioceae d’Ottawa.

dans l< 
d’œuvi

dîaLouis Nerék Monoeon. journalier, de 
Vercheres. J’ai travaillé pour M. Lussier, 
et j’ai voté. J'ai reçu $15 de lui. comme 
charretier, de M. Joseph Geoffrion. J'avais 
fait cinq ou six voyages à Saint-Antoine, à 
Saint Theodore. Je suis allé avec Siméon. 
Langlois chez mon pere. Langlois lui a dit 
qu il lui donnerait dix piastres pour 
Je n’ai pas donné de compte detaifié pour 
mes services. J’ai demandé $15 et M. 
Geoffrion me les a données. Cet arge 
que j ai reçu c’était pour cabaler.
Saint Antoine, je suis allé à plusieurs pla
ces suivant l’avis de M. Geoffrion. Il m’a
vait demandé de me rendre là pour cabaler. 
M. Cassavant est charretier, je lui offris 
$2.50 pour avoir sa voiture. Je pris cet 
argent sur les quinze piastres qu on ni a 
données. M. Cassavant était pour M. 
Lussier, je crois. Le jour de la votation, 
je suis allé chez Joseph A. Pigeon, mon 
beau-frère. Je suie conservateur.

1 12 87-88 r
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TAPIS de BRUXELLES CXJFERRONNERIES ti QJ) 1PL'une de* plu* anciennes maison* commercia
les de la i allée do l’Ottawa e. des mieux quali
fiées sous le rapport des bus prix et de la qua
lité de* article» often * en vente.

TAPISSERIES

dïi'iiai
Voyez-les avant d’acheter 

ailleurs.
tiMcDougall & Cuzner N

Enseigne de la grosse Tarrière. im
r Ëü

fork”

temps
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